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Croissance urbaine et dynamique spatiale de Zarzis (Sud-Est tunisien) 

 
Taher DHIF ALLAH 

 
Urban growth and spatial dynamics of Zarzis (South-East Tunisia). 

In a context of scarcity of scientific research dealing with the urban 

question in the city of Zarzis, this article proposes to study the urban 

growth and the spatial dynamics of Zarzis. Located in the south-east of 

Tunisia, it has been transformed from an accara tribe to a medium-sized 

city. It is characterized by significant urban growth and great spatial 

dynamics. The positioning of the town of Zarzis within the regional urban 

hierarchy shows signs of gradual change. It therefore finds itself in 

competition with other neighboring towns. The trend of urban sprawl is 

oriented towards the littoral zone and towards the north of the city. The 

area of built-up areas extends over 41 km2, with 7.19 dwellings/ha, 

Zarzis represents one of the least dense urban areas of cities in the 

governorate of Medenine. 
 

Keywords: Zarzis, urban growth, spatial dynamics, urban hierarchy, 

South East Tunisia. 

 

Croissance urbaine et dynamique spatiale de Zarzis (Sud-Est 

tunisien). Dans un contexte de rareté des recherches scientifiques 

traitant la question urbaine à la ville de Zarzis, cet article propose 

d'étudier la croissance urbaine et la dynamique spatiale de Zarzis. Située 

au Sud-est tunisien, elle est transformée d’une tribu d’accara { une ville 

moyenne. Elle se caractérise par une croissance urbaine importante et 

par une grande dynamique spatiale. Le positionnement de la ville de 

Zarzis au sein de la hiérarchie urbaine régionale manifeste des signes de 

changement progressif. Elle se trouve dès lors en situation de 

concurrence avec les autres villes voisines. La tendance d’étalement 

urbain est orientée vers la zone littorale et vers le nord de la ville. La 

superficie des espaces bâtis s’étend sur 41 km2, avec 7,19 logements/ha, 

Zarzis représente l'une des zones urbaines les moins denses des villes 

dans le gouvernorat de Médenine.   
 

Mots clés : Zarzis, croissance urbaine, dynamique spatiale, hiérarchie 

urbaine, Sud-est tunisien. 
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          1. INTRODUCTION 

L’étude de la croissance urbaine est au Cœur de nombreux questionnements 

actuels en sciences humaines (géographie, histoire, sociologie, anthropologie). Elle a 

représenté un des thèmes majeurs des recherches sur les villes (Bennasr, 2003 ; 

Benjelloul, 2020 ; Belhedi, 2022). Ce travail s’inscrit dans la continuité de nos travaux 

portant sur les villes intermédiaires au Sud-est de la Tunisie (Benfguira, Dhif Allah, 

2016 ; Dhif Allah, 2021 ; Ben Ghazi, 2023). Il s’agit d’une étude procurant quelques 

éléments de réponse à des problématiques de la croissance urbaine, dynamique 

hiérarchique et expansion spatiale de Zarzis. Cette ville en pleine croissance urbaine 

située au sud-est tunisien est, le symbole de la transition et du développement urbain 

actuel des villes moyennes dans la Tunisie méridionale.  

Avec près de 72611 habitants, Zarzis est, aujourd’hui, le symbole d’un dynamisme 

démographique, économique et socio-spatiale d’une ville ouverte sur l’extérieur par un 

aéroport international (Djerba-Zarzis), une zone touristique, un port commercial et un 

mouvement migratoire international. La ville a connu, depuis 1956, date de 

l'indépendance de la Tunisie, de nouvelles dynamiques urbaines. Elle se caractérise par 

des transformations urbaines et sociales rapides, ce qui a engendré l’expansion de la 

zone urbaine.   Rapportée à son poids démographique, la dilatation spatiale de 

l'agglomération paraît proportionnée. La population urbaine s’élevait { 72611 habitants 

en 2014, soit plus de six fois celle de 1956 (I.N.S,1956,2014). Quant à La superficie des 

espaces bâtis est passée de1851 ha à 4100 ha entre 1984 et 2023. 

Nous pouvons appréhender la croissance urbaine et la dynamique spatiale de 

Zarzis grâce aux huit recensements accessibles qui ont été réalisés depuis 

l’indépendance. C’est ainsi grâce { l’analyse diachronique des images (Image Landsat 

1984, Google Earth pro1999 et Sentinalles 2 en 2023) que les espaces bâtis ont été 

délimités. Un étalement urbain parallèle au trait de la cote a été mis en exergue. 
 

 

2. MÉTHODOLOGIE      

 

2.1. Zone d’étude 
 

Située sur la frange littorale { l’extrême sud-est de la Tunisie, à une quarantaine de 

kilomètres de l’ile de Jerba et { soixante-dizaine kilomètres du poste frontalier Ras Jdir, 

principal passage frontalier avec la Libye, la délégation de Zarzis (circonscription 

administrative) s’étend sur 867 km2, soit plus de 9% de la superficie du gouvernorat de 

Médenine )Figure 1).  
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Figure 1. Localisation géographique de la ville de Zarzis 

 

2.2. Approche méthodologique 
 

Pour étudier la croissance et la dynamique spatiale de la ville de Zarzis, nous avons 

eu recours à une démarche historique. Elle nous a permis de mettre en évidence les 

étapes de la formation et l’évolution de la ville. Afin d’analyser la croissance urbaine et la 

dynamique hiérarchique de Zarzis dans le système urbain régionale, nous avons adopté 

une méthode quantitative et nous avons fait appel « la loi rang-taille de Zipf selon la 

relation (Pr=b.ra), l’indice de primatie de Jefferson défini par la formule (Ij=P1/ P2), 
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L’indice de Stewart défini par la formule : (IS= P1\(P2+P3+P4)), l’indices de de 

circularité Belhedi selon la formule mathématique (F= 4.π.A/P2),  l’indice P1 exprimé 

par la formule (P1\∑P) et l’indice P2 défini par la formule (P1/b) ».  

De surcroit, pour évaluer la dynamique spatiale, une approche cartographique a 

été adoptée pour réaliser une étude analytique diachronique de la croissance urbaine à 

partir des sources variées et multidates (documents d’archives, données statistiques, 

images Landsat, Sentinelles2, Google Earth pro). Pour ce faire, nous avons croisé les 

informations géographiques { différentes dates, en utilisant l’outil système 

d’information géographique (SIG). Celui-ci nous a donné l’opportunité de spatialiser et 

analyser l’évolution et le mode de l’utilisation du sol dans la ville de Zarzis entre 1984 et 

2023. Ainsi, l’analyse de l’évolution de la superficie urbaine de la ville de Zarzis nous a 

permis de quantifier la croissance urbaine et de préciser les différentes directions de 

l’étalement urbain.  

 
   3. RÉSULTATS ET DISCUSSION         

 

 

3.1. Zarzis pendant la période coloniale 
 

L'étude de l'histoire de la ville est un élément crucial qui nous permet de bien 

identifier le processus de la formation de la ville et les principales étapes de son 

évolution.  Pour mieux comprendre la situation actuelle de la ville de Zarzis, il convient, 

au préalable, de retracer les étapes de son histoire au cours de la période coloniale. Il est 

important ainsi de rappeler le processus de sa création.  

 

3.2. Zarzis pendant la période coloniale 
 

En janvier 1888, l’autorité française a installé une annexe des Affaires Indigènes { 

Zarzis, sous la veille du commandant militaire des territoires du Sud, résident à 

Médenine.  Dans le cadre de sa politique d’organiser et de sédentariser les indigènes des 

tribus du Sud-est de la Tunisie et contrôler l’espace frontalier, le pouvoir militaire 

français a créé quelques institutions administratives pour fournir les services 

nécessaires aux autochtones. Le 24 décembre 1889, Une municipalité (commission de 

voirie) a été créée à Zarzis, ensuite, six bâtiments installés au centre-ville, constituent les 

immeubles des Affaires indigènes. Une école franco-arabe de Zarzis a été créée en 1896, 

pour assurer l’enseignent des élèves des populations indigènes (Service des affaires 

indigènes, 1931). 

Ces travaux d’aménagement et la création des services et des institutions 

s’inscrivent dans le cadre de la politique de sédentarisation adopté par les autorités du 

protectorat pour bien contrôler l’espace et les habitants du Sud-Est tunisien. De telle 
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politique a transformé les habitats dispersés des Accara à une ville littorale qui a connu 

un essor démographique rapide.  

 

3.3. Evolution de la population urbaine  
 

Au cours du XXe siècle, la croissance démographique de Zarzis était lente. Elle a 

évolué comme la situation ailleurs en Tunisie sous l’effet d’une forte natalité, d’une forte 

mortalité et du solde migratoire. La croissance démographique peut être traitée en deux 

étapes principales : la première relative à la période coloniale et la seconde après 

l’indépendance en 1956. 

 

3.3.1. La croissance urbaine pendant la période coloniale 
 

Selon l’historique de l’annexe des affaires indigènes de Zarzis, le nombre de la 

population du cercle de Zarzis fu estimée à 6432 indigènes en 1888. En 1907, elle a 

enregistré une augmentation de la population, atteignant 14000 habitants (dont 173 

européens et 649 Juifs). En 1926, le nombre Totale est passé à 16581 habitants dont 

6305 communales (38 %) et 10276 rurales (62 %). La croissance démographique de la 

ville de Zarzis s’est poursuivie jusqu’{ 1956 { un rythme lent (Tableau 1). 

 

Tableau 1. Accroissent de la population urbaine de Zarzis entre 1926 et 1956 
 

Années Pop. Urbaine Taux de croissance ( % ) 

1926 6305 - 

1936 7463 18,36 

1946 9008 20,7 

1956 10875 20,72 
 

                 Source : I.N.S., 1926-1956 

 

Il en ressort de ces données que le rythme de la croissance démographique de 

Zarzis est faible au cours de la période coloniale. Au bout de 30 ans, le nombre de la 

population de la ville est passé de 6305 en 1926 à environ 11000 habitants en 1956, 

enregistrant une augmentation de 4570 habitants avec un taux de croissance globale de 

72%. On remarque que la ville de Zarzis a enregistrée des taux de croissance 

démographique similaires au cours des décennies successives entre 1926 et 1956 

(18,36% entre 1926 et 1936, 20,7% entre 1936 et 1946 et 20,72% entre 1946 et 1956). 

Cette faible croissance démographique urbaine s’explique par la faible attractivité de la 

ville de Zarzis jusqu’au 1956 { cause du manque d’opportunités d’emploi dans la ville. 

En 1956, La Tunisie retrouve son indépendance ce qui a conduit à un changement de la 

politique économique et sociale. Manifestement, La plupart des villes tunisiennes, ont 

connu une dynamique urbaine loin d’être négligeable.  
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3.3.2. La croissance urbaine de Zarzis après l’indépendance : 1956-2014 
 

Apres l’indépendance, la ville de Zarzis a connu un accroissement démographique 

progressif de sa population urbaine. De 1956 à 1975, elle a enregistré une décélération 

de leur accroissement urbain (Figure 2). 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 2. Accroissement démographique de la population urbaine de Zarzis entre 1956 et 2014 

Source: I.N.S, 1956-2014 
 

 

La population urbaine de Zarzis a connu depuis l’indépendance une évolution 

démographique marquée par un ralentissement progressif de la croissance comme dans 

l’ensemble de la Tunisie. Le nombre de la population est passé de 10875 habitants en 

1956 à 72611 habitants en 2014, enregistrant une augmentation de plus que 61000 

habitants durant 58 ans (1064 habitants par an). Pendant la même période, l’évolution 

de la population urbaine est marquée par deux caractéristiques principales. 

Le ralentissement de la croissance urbain entre 1956 et 1975 : durant 19 ans, la 

population de la ville de Zarzis est passée de 10875 habitants en 1956 à environ 14400 

habitants en 1975, enregistrant ainsi une croissance globale de l’ordre  de 7% entre 

1956 et 1966 et de 22,8 %  entre 1966 et 1975.  

Accélération de la croissance urbaine entre 1975 et 2014 : la ville de Zarzis a 

connu une augmentation considérable de sa population, elle est passée d’une petite ville 

à une ville moyenne. En moins de 40 ans, la population de Zarzis a plus que quintuplé, 

passant de 14420 habitants en 1975 à 72611 habitants en 2014.  Zarzis a enregistré des 

taux de croissance annuel moyen similaires à la moyenne nationale, qui varient entre 

0,24% et 5,61% (Tableau 2). 
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Tableau 2. Taux de croissance annuel moyen de la population urbaine  à Zarzis et en Tunisie 
 

Période Zarzis Tunisie 

1956 – 1966 1,63 2,07 

1966 – 1975 2,93 4,29 

1975 – 1984 5,61 3,69 

1984 – 1994 3,39 3,83 

1994 – 2004 0,35 1,83 

2004 – 2014 0,24 1,46 
 

                           Source: I.N.S., 1956-2014 

 

On observe une fluctuation du taux d’accroissement annuel de la population 

urbaine de Zarzis et de l’ensemble de la Tunisie depuis plus de cinq décennies.  Le taux 

d’accroissement annuel moyen de la population urbaine de Zarzis est passé de 1,63 % 

pour la période 1956 – 1966 à 2,93 % durant la décennie 1966 – 1975, ce qui est 

inférieur à la moyenne nationale au cours de la même période (2,07% et 4,29%). Au 

cours de la décennie 1975 – 1984, la population de la ville Zarzis est passé de 14420 

habitants à 49063 habitants, le taux d’accroissement annuel est augmenté { 5,61%, est 

plus élevé que le taux national (3,69%). Puis, elle a connu un ralentissement durant les 

autres périodes, enregistrant un fléchissement de croissance de 3,39% entre 1984 et 

1994 à 0,24% entre 2004 et 2014. L’analyse des résultats des deux derniers 

recensements de la population et de l’habitat (2004 et 2014), fait montrer que 

l’accroissement annuel moyen est loin d’être uniforme dans les villes du gouvernorat de 

Médenine (Tableau 3). 

 

Tableau 3. Taux de croissance annuel moyen par municipalité dans le gouvernorat de Médenine entre 

1994 et 2014 (en %) 

 

 

 

 

 

 

 

 

                  Source : I.N.S., 1994-2014 

 

 

Municipalité Périodes 

1994-2004 2004-2014 

Zarzis 0,35 0,24 

Médenine 4,3 1,48 

Jerba 2,02 1,61 

Benikhedeche 1,07 - 0,42 

Bengardene 17,04 1,37 

Taux national 1,83 1,46 
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On constate que le taux de croissance annuel moyen de Zarzis est plus faible que le 

taux de croissance national durant les deux décennies (0,35% contre 1,83% entre 1994 - 

2004 et 0,24% contre 1,46% pendant la période 2004 – 2014). La ville de Zarzis a 

enregistré un léger déclin de taux croissance annuel de 0,35% à 0,24% comme 

l’ensemble de la Tunisie au cours de la même période. Elle a enregistré un taux de 

croissance le plus faible du gouvernorat de Médenine entre 1994 et 2004 avec 0.35% 

(Bengardenne 17,04%, Médenine 4,3%, Jerba 2,02% et Benikhedache 1,07%). Au cours 

de la période 2004-2014, le taux d’accroissement annuel est -0,42 % à Benikhedache 

alors que les autres villes ont enregistré un taux qui varie entre 0,24% et 1,61%. En 

effet, cet accroissement démographique à Zarzis a conduit à une société majoritairement 

urbaine en 2104. 

 

3.4. Evolution du taux d’urbanisation 
 

L’urbanisation est un processus spatio-temporel de développement des villes et de 

concentration de la population dans les villes (Anne-Lise Lamoure et Antoine Laporte, 

2017). Le taux d’urbanisation est la part de la population urbaine de la population totale.  

L’étude de l’expansion de l’urbanisation de Zarzis, reflète évidemment la géographie 

urbaine d’une ville moyenne, liée au niveau de la dynamique socio-économique. Entre 

1966 et 2014, Zarzis a connu une mutation urbaine radicale, passant d’une majorité 

rurale à une majorité urbaine (Figure 3). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Figure 3. Evolution du taux d’urbanisation entre 1966 et 2014 

Source: I.N.S., 1966-2014 
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Les deux courbes présentent une augmentation des taux d’urbanisation de Zarzis 

et du gouvernorat de Médenine, pendant la période 1966- 2014. On peut distinguer une 

phase de démarrage (33% en 1966 et 32% en 1975), suivie d’une phase d’urbanisation 

accélérée (88% en 1984 et 96,6% en 1994), puis une phase de fléchissement (96% en 

2004 et 2014). Cette classification s’applique aussi { l’évolution du taux d’urbanisation 

pour l’ensemble de gouvernorat de Médenine et l’ensemble du pays. Soulignons, par 

ailleurs que le taux d’urbanisation de Zarzis est plus élevé que celui du gouvernorat de 

Médenine (96,32% contre 78,67 % en 2014 ; Figure 4).   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Figure 4. Population urbaine et taux d’urbanisation dans le gouvernorat de Médenine selon  

les délégations en 2014 
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3.5. Zarzis dans la hiérarchie urbaine régionale : Analyse par la loi   Rang –

taille 
 

Il y a plusieurs indices qu’on peut les utiliser pour étudier le poids de la ville dans 

le système urbain. On va appliquer dans ce travail la hiérarchie urbaine décrite par la loi 

rang-taille de Zipf en 1949 selon la relation (Pr=b.ra), dont P  représente la taille de 

villes et r  représente leur rang où a et b sont des paramètres variables selon les espaces 

et les périodes (Belhedi, 2004) et l’indice de primatie de Jefferson.  

La ville de Zarzis a connu une dynamique hiérarchique selon la loi rang-taille 

appliquée sur les villes du gouvernorat de Médenine entre 1984 et 2014 (Tableau 4). 

 

Tableau 4. Classification des villes selon la loi Rang-Taille entre 1984 et 2014 
 

Ville 
1984 1994 4002 4002 

Rang Pop.urb Rang Pop. Urb Rang Pop. urb Rang Pop. urb 

Houmt 

Souk 
2 43353 2 53340 2 64919 1 75904 

Zarzis 1 49063 1 68480 1 70895 2 72611 

Medenine 4 26602 3 40509 3 61705 3 71406 

Ben 

Gardane 
6 9400 6 12044 4 58101 4 66567 

Midoun 3 29918 4 38637 5 50459 5 63528 

Ajim 5 18998 5 22193 6 24166 6 24294 

Beni 

khedache 
7 1769 7 2748 7 3071 7 2930 

Total   179103  237957  333316  377240 
 

Source : I.N.S.,1984-2014 

 

Entre 1984 et 2014, l’effectif des urbains du gouvernorat de Médenine est passé de 

179103 habitants { 377240 habitants (Taux d’urbanisation 78,67% en 2014). Jusqu’en 

2004, la ville de Zarzis occupait le premier rang dans la hiérarchie urbaine du 

gouvernorat de Médenine. Elle représente 27,39% de l’ensemble de la population 

urbaine du gouvernorat de Médenine en 1984, soit plus que la population totale de trois 

villes (Medenine, Ben Gardane et Beni khedache avec un total urbain de 37771 

habitants), 28,77% en 1994 et 21% en 2004 avec un total urbain de 70895 habitants 

puis Houmt Souk avec 64919 habitants et la ville de Médenine passant de la quatrième 

rang en 1984  à la troisième  en 2004. En outre, la ville frontalière de Ben Gardane a 

enregistré une importante dynamique urbaine, passant de 9400 habitants en 1984 à 

58101 habitants en 2004. Elle est passée de sixième rang au quatrième rang dans la 
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hiérarchie urbaine du gouvernorat de Médenine en 2004. Cependant, en 2014, le rang de 

la ville de Zarzis est régressé dans la hiérarchie urbaine vers le deuxième rang avec 

72611 habitants après Houmt Souk (75904 habitants). Tandis que, les autres villes ont 

gardé le même classement de 2004 (Tableau 5). 

 

Tableau 5. Distribution réelle et théorique de la population des villes du gouvernorat de Médenine en 2014 
 

Ville Rang 
Population 

2014 

Population  

théorique 

 

Indice de 

Jefferson 

Pr/ Pr+n 

Ecart 

relative 

(%) 

% par 

rapport à 

la 1ère ville 

Houmt 

Souk 
1 75904 75904 - 0 100 

Zarzis 2 72611 37952 1,04 -47,73% 95,66 

Médenine 3 71406 25301 1,06 -64,56% 94,07 

Ben 

Gardane 
4 66567 18976 1,14 -71,49% 87,69 

Midoun 5 63528 15180 1,19 -76,10% 83,69 

Ajim 6 24294 12650 3,12 -47,92% 32 

Beni 

khedache 
7 2930 10843 25,91 270,06% 3,86 

Total - 377240 196806 - - - 
 

Source : INS, 2014 

 

Au cours des années 1980, l’ile de Jerba a connu un découpage administratif avec 

la promotion de Midoun et Ajim au rang de chefs-lieux de délégation (Bourgou et 

Kassah, 2008). Avec ce nouveau découpage, le gouvernorat de Médenine est composé de 

sept municipalités. Selon les résultats de l’institut national de la statistique en 2014, l’Ile 

de Djerba (Houmt Souk, Midoun et Ajim) regroupe 163726 habitants soit 43,4% de La 

population urbaine du gouvernorat de Médenine (I.N.S., 2014).  

Il ressort un changement de la dynamique hiérarchique au niveau de la population 

urbaine dans le gouvernorat de Médenine. Houmt Souk est devenue la ville de primatie 

dans le système urbain du gouvernorat regroupant 75904 habitants soit 20,12% de la 

Population urbaine du gouvernorat de Médenine. L’analyse de l’indice de Jefferson 

exprimé par le rapport entre la population de la première ville (Houmt Souk) et la 

deuxième ville (Zarzis) dont Ij= P1/ P2, P1/ P3,….. P1/ Pn, montre qu’il y a une convergence 

dans la répartition de la population urbaine entre les cinq premières villes du 

gouvernorat de Médenine en 2014. Le rapport entre Houmt Souk et Zarzis égal à 1,04, la 

population de la ville Zarzis représente 95,66% de la population de la première ville.  Le 

rapport avec la troisième ville Médenine (1,06), le rapport avec la quatrième ville 
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Bengardenne (1,14), le rapport avec la cinquième ville Midoun (1,19). La septième ville 

Benikhedech regroupe 2930 habitants et elle représente un taux de 3,86% par rapport à 

la première ville (IJ= 25,91). Si on regroupe le nombre total des trois délégations de L’Ile 

de Djerba, elle deviendra comme une « ville » primatiale avec un poids dominant de 43% 

de la population urbaine du gouvernorat de Médenine. Dans ce cas, le rapport entre l’ile 

de Djerba et la deuxième ville Zarzis (P1/ P2) est augmenté à 2,25 (P1/ P3= 2.29, P1/ P4= 

2,46). Cet écart en 2014 s’explique par la polarisation de l’espace du gouvernorat de 

Médenine par L’Ile de Jerba (Houmt Souk, Midoun et Ajim). Elle était marquée par une 

urbanisation administrative. Depuis 1969, son périmètre communal couvre toute l’ile de 

Djerba (Bourgou et Kassah, 2008). En effet, Jerba représente un pôle touristique 

regroupant 112 hôtels soit 81% de l’ensemble des hôtels du gouvernorat de Médenine, 

114 agences de voyages (74%), 44% des agences bancaires et 35,8% des points de vente 

en commerce de détail. Elle accapare 37% des actifs du gouvernorat de Médenine pour 

34% de la population total du gouvernorat (INS, 2014). La ville de Zarzis a connu des 

indices économiques faibles par rapport à Djerba, elle regroupe 18% des agences 

bancaires, 10% des agences de voyage, 15% des hôtels, 14%  du nombre d’actifs de 

l’ensemble du gouvernorat de Médenine en 2014. 

 La démesure de Zarzis par rapport { sa taille théorique s’est développée 

indépendamment d’un processus d’harmonisation de la relation rang-taille de 

l’ensemble des villes du gouvernorat. Ici, la taille théorique de la ville de Zarzis est 

calculée de la manière suivante (Pr= P1/ r) pour l’année 2014. Selon la distribution réelle 

et théorique de la population des villes du gouvernorat de Médenine en 2014, la ville de 

Beni khedache, classée septième dans le système urbain du gouvernorat, est la seule 

dont sa taille théorique est supérieure à sa taille observée, cela montre un déséquilibre 

dans le système urbain régional.     

 Pour clarifier la dynamique hiérarchique des villes du gouvernorat de Médenine, 

on a appliqué quatre paramètres de primatie (Tableau 6). Selon la loi de Zipf (Pr= P1\r), 

La première ville est souvent prise comme référence de base pour l’analyse de la 

distribution théorique de la taille des villes (Belhedi, 2001).  

L’analyse de l’indice de Jefferson (Ij), défini par la formule (Ij=P1/ P2), qui est le 

rapport de l’effectif de la population de Houmt Souk (P1) { celui de la ville de Zarzis 

(P2). Cet indice représente une mesure de primatie, est l’attribut de la relation rang-

taille le plus utilisé dans les études urbaines (Brunet, 1980).  

Entre 1984 et 1994, le calcul de cet indice (IJ) montre une légère augmentation de 

l’indice de Jefferson passant de 1,13 { 1,28. Entre 1994 et 2014, on constate un recul 

progressif de l’indice du rapport entre la première ville celle de Houmt Souk et la 

seconde ville Zarzis. Il varie entre 1,28 et 1,04. Ce petit écart s’explique par le découpage 

administratif de l’Ile de Djerba en trois délégations.  
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Tableau 6. Application des paramètres de primatie dans le gouvernorat de Médenine entre 1984 et 2014 
 

Indice Formule 1984 1994 2004 2014 

Indice de Jefferson Ij=P1\P2 1,13 1,28 1,09 1,04 

Indice de Stewart Is= P1\(P2+P3+P4) 0,491 0,516 0,383 0,360 

Indice p1 P1\∑P 0,273 0,287 0,212 0,201 

Indice p2 P1\b 0,71 0,75 0,55 0,38 

R2 0,99 0,98 0,85 0,77 

Corrélation -0,994 -0,992 -0,921 -0,876 
 

  Source : INS, 1984, 1994, 2004, 2014 

 

L’indice de Stewart (IS) exprimé par le rapport de la ville de Zarzis aux trois villes 

qui la suivent dans la hiérarchie urbaine (Houmt Souk, Midoun et Médenine) défini par 

la formule : (IS= P1\(P2+P3+P4)) a enregistré une légère croissance passant de 0,491 en 

1984 { 0,516 en 1994. Ceci s’explique par la domination de Zarzis sur le système urbain 

du gouvernorat de Médenine. Cette domination a commencé à décliner au cours des 

années suivantes, l'indice de Stewart a enregistré une régression continue depuis 1984 

passant de 0,383 en 2004 à 0,360 en 2014. 

L’indice P1 exprimé par la formule (P1\∑P) montre que le rapport de la première 

ville (Zarzis) { l’ensemble de la population urbaine du gouvernorat de Médenine ne 

cesse de s’élever depuis 1984 passant de 0,273 { 0,287 en 1994 et 0,212 en 2004.  En 

2014, Houmt Souk est devenue la première ville dans la hiérarchie urbaine de la 

population du gouvernorat de Médenine dont l’indice P1 représente 0,201 soit 20,1% 

des urbains du Gouvernorat. 

L’indice P2 défini par la formule (P1/b), dont b : c’est la population théorique de la 

première ville. Ce rapport est passé de 0,71 en 1984 à 0,75 en 1994. Au cours des années 

suivantes, on remarque que cet indice a enregistré une décroissance (0,55 en 2004 et 

0,38 en 2014). Ceci explique l'écart entre la population réelle et la population théorique 

de la première ville.  

  Le coefficient de détermination (R²) estime la proportion du nombre de la 

population expliquée par la variable Rang (r) dans la courbe de régression variant entre 

0 et 1 entre un pouvoir de prédiction faible et un pouvoir de prédiction fort.  

Entre 1984 et 1994, ce coefficient était proche de 1 (0,99 et 0,98). Un tel résultat 

montre que l’équation de la droite de régression est capable de déterminer 100 % de la 

distribution des villes. Au cours des années suivantes, Il s'est progressivement éloigné 

de 1 dont R2 égal à 0,85 en 2004 et 0,77 en 2014 (Figure 5). 
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Figure 5. La distribution hiérarchique du système urbain du gouvernorat de Médenine en 2014 

 

Selon la distribution hiérarchique des villes du gouvernorat de Médenine, il semble 

clair, d’après l’indicateur R2, que l’équation de la droite de régression est capable de 

déterminer 77 % de la distribution des villes.  

Entre 1984 et 2014, l’analyse du système urbain du gouvernorat de Médenine sur 

la base de la Loi Rang-taille montre que le coefficient de corrélation entre le poids 

démographique et le rang des villes varie entre -0,994 en 1984 et -0,876 en 2014, ce qui 

signifie qu’il y’a une relation négative très forte en 1984 et forte en 2014.  

 

3.6. Zarzis : une ville soutenue par le rôle de l’Etat 
 

La croissance de la ville de Zarzis était rapide au cours des dizaines dernières 

années. Des nouvelles activités économiques ont été créées dans la ville notamment 

dans le secteur tertiaire et l’activité maritime tout particulièrement.  

Dans le cadre de l’encouragement des investissements dans les zones frontalières, 

l’Etat a lancé plusieurs projets économiques dans la ville littorale de Zarzis. En 1972, 

l’aéroport international Djerba Zarzis a été créé pour développer le secteur touristique 

de la zone Jerba-Zarzis pour plusieurs raisons :    

 La proximité de l’Ile de Djerba { la presque-île de Zarzis, à une distance de 60 km. 

 Zarzis est reliée à Jerba depuis longtemps par la chaussée romaine. 

 Un emplacement stratégique de la ville Zarzis au cœur de la Méditerranée.  

La ville de Zarzis est desservie par un port commercial international depuis 1988. 

Il assure les échanges commerciaux de la région portant principalement sur 

l’exportation d’hydrocarbures et de sel marin. En 2020, le nombre de passagers 

transitant par le port de Zarzis a atteint 6885 passagers. Les marchandises débarquées 
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ont atteint 204 mille tonnes et les marchandises embarquées pour l’exportation ont 

atteint 907 mille tonnes (Office de développement du Sud, 2021).    

Dans le cadre de la politique d'ouverture économique de l'État et en activant le 

partenariat entre le secteur public et privé pour encourager l'investissement privé, un 

parc d’activités économiques de Zarzis a été créé dans la ville en 1993 sur une superficie 

de 60 ha, avec un capital de 5974000DT (1798500 €). Ce parc regroupe 43 sociétés dont 

25 tunisiennes spécialisées dans plusieurs activités (Tableau 7). 

 

Tableau 7. Répartition des sociétés implantées au parc de Zarzis selon l’activité 
 

Activités  Sociétés 

Tunisiennes 

Sociétés 

Etrangères 

Total 

Services de la logistique 

pétrolière 

11 10 21 

Services Informatiques 6 1 7 

Transactions franches 2 3 5 

Industrielles 6 4 10 

Total  25 18 43 
 

               Source : le Parc d'Activités Economiques de Zarzis 

 

La mission principale de la société du parc économique est de promouvoir les 

investissements dans la ville de Zarzis et dans la région du Sud-est de la Tunisie, de 

participer au développement des exportations vers l’extérieur et la création des emplois 

dans la région. En 2014, Zarzis a enregistré un taux d’activité de 38 % et elle compte 

18431 d’actifs occupés, soit 14% de l’ensemble de la population active occupée dans le 

gouvernorat de Médenine (Tableau 8). 

 

Tableau 8. Répartition de la population active occupée selon le secteur d’activité en 2014 
 

 Taux 

d’activités 

% 

Agriculture 

et pêche 

Industries 

manufactu

rières 

Mines et 

énergie 

Bâtiments 

et travaux 

publics 

Services Non 

décl

aré 

Total 

Zarzis 38,27 1709 1672 344 3882 10795 29 1843

1 

Taux % - 9,27 9,07 1,87 21,06 58,57 0,16 100 

G. 

Médenine 

43,01 8336 10426 1536 25868 84445 70 1307

89 

Taux % - 6,37 7,97 1,17 19,78 64,57 0,13 100 
 

Source : I.N.S., 2014 
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En 2014, selon le recensement général de la population et de l’habitat, la 

population active est estimée à 21439 personnes de 15 ans ou plus dans la délégation de 

Zarzis, Soit 13,91% des actifs du gouvernorat de Médenine. Pendant la décennie 2004 -

2014, Elle a augmenté de 1444 personnes (6,73%). Le document de l’Institut National de 

Statistique précité révèle que Zarzis réunit 10795 emplois dans le secteur tertiaire, soit 

58 % de l’ensemble des emplois dans la délégation de Zarzis et 12,78 % de l’ensemble 

des emplois du secteur tertiaire du gouvernorat de Médenine. Le secteur du bâtiment et 

travaux publics représente une activité principale dans l’économie locale de Zarzis, qui 

rassemble 3882 employés, soit 21% de l’emploi { Zarzis. Ce taux s’explique par la 

dynamique économique { Zarzis et l’impact des investissements des émigrés sur le 

développement de la région. Les émigrants originaires de Zarzis représentent, souvent 

des acteurs principaux dans la dynamique socio-économique de la ville. 50 % des 

émigrés dépensent leurs revenus pour financer la construction, l’amélioration ou 

l’élargissement du logement. (Hrabi, 2014). Le logement de l’émigré représente un signe 

de réussite lors de son travail { l’étranger (Boubakri, 2011).  

 

3.7. L’étalement urbain de Zarzis : Une tendance à la littoralisation  
 

L’étalement urbain est l’action d’étaler dans l’espace. Il est un phénomène très 

répandu en Tunisie. Ce concept peut être défini comme l’extension du champ urbain 

sous l’effet du desserrement des services urbains. L’étalement est une notion relative 

par rapport à un fait donné comme la superficie ou la population (Bennasr, 2003). 

L’ampleur de l’étalement est variable en fonction de la taille, de la forme urbaine et de la 

topographie de chaque ville.  

Pour analyser l’étalement urbain de Zarzis, nous avons étudié l’évolution du 

nombre de logements et la tendance d’urbanisation { l’aide d’une analyse diachronique 

des images satellites. 

 

3.7.1. Evolution du nombre de logements 
 

Entre 1975 et 2014, Zarzis a enregistré une évolution progressive du nombre de 

logements, Passant de 9505 à 30319 logements en 2014. Le Taux de croissance globale 

de logements varie entre 29% et 38,6% (Tableau 9). La part des logements urbains 

représente 97,3% de l’ensemble des logements de la délégation de Zarzis en 2014. 

L’analyse de la période récente (2004-2014) confirme la croissance urbaine par 

l’augmentation du nombre total de logements (plus de 30 mille logements en 2014) dont 

97% se situe dans la ville. Au cours de cette décennie, Zarzis a enregistré un taux de 

croissance annuel moyen de nombre de logements de 3,26%. 
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Tableau 9. Evolution du nombre de logements à Zarzis entre 1975 et 2014 
 

 1975 1984 1994 2004 2014 

Nombre de 

Logements 

9505 12313 17066 21992 30319 

TCG - 29,54 38,6 28,86 37,86 

TCAM - 2,92 3,32 2,57 3,26 
  

         Source, I.N.S., 1975-2014 

 

 3.7.2. La dynamique spatiale urbaine de Zarzis entre 1984 et 2023 
 

Pour analyser la dynamique spatiale de la ville de Zarzis, on a eu recours à 

l’analyse diachronique des images satellitaires Landsat relatives à trois dates 

(1984,1999 et 2023).  

Quelques indices ont été mis en place pour mesurer la forme urbaine de Zarzis tel 

que la superficie, le périmètre, et la circularité. Parmi ces Indices, on a appliqué celui de 

Belhedi (Belhedi, 1989), F= 4.π.A/P2, dont :   

F: Indice de Forme  

P: Périmètre  

A: aire du polygone  

Si F=1. Elle exprime une forme circulaire.  

Si F se rapproche à zéro, elle indique un étalement excessif 

Entre 1975 et 1984, Zarzis a enregistré une augmentation du nombre total de 

logements passant de 9505 à 12313 logements. Elle a regroupé 10221 ménages et 

49063 habitants urbains en 1984. Cet accroissement a entrainé une expansion urbaine 

loin d’être négligeable (Figure 6).  

L’analyse de l’image Landsat de la ville de Zarzis de 1984, montre une 

concentration urbaine dans la région orientale de Zarzis. L’espace bâti s’étend sur une 

superficie de 18,51 km2. 

Entre 1984 et 1999, il ressort que la ville de Zarzis a enregistré une augmentation 

de la superficie des espaces bâtis passant de 18,51 km2 à 33,91 km2. L’espace bâti 

s’étend sur un périmètre de 129.96 km en 1999 enregistrant un taux de croissance 

globale de 33,78% (Tableau 10).  

Selon Le calcul de l’indice de circularité (IC) de Belhedi, le résultat qu’on a obtenu 

montre un étalement excessif de l’agglomération de Zarzis en 1984 et 1999 (Tableau 

11). 
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Figure 6. La ville de Zarzis en 1984 
 

 

Tableau 10. Evolution de l’espace bâti  entre 1984 et 1999 
 

 1984 1999 TCG (%) TCAM (%) 

Espace bâti (Km2) 18,51 33,91 83,19 5,54 

Périmètre (Km) 97,14 129,96 33,78 2,25 
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Figure 7. La ville de Zarzis en 1999 

 
Tableau 11. Evolution de l’Indice de circularité de l'agglomération de Zarzis  

(Indice Belhedi) entre 1984 et 1999 
 

Année Surface (km2) Périmètre (Km) IC 

0892 18,51 97,14 0,024 

0888 33,91 129,96 0,025 
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Cette extension est le résultat de la croissance démographique et l’évolution du 

nombre de logements et de ménages. La ville s’étend vers le Nord en direction de l’Ile de 

Jerba (Figure 7). 

Entre 1999 et 2023 : selon les cartes résultantes du traitement des images Landsat 

de 1999 et celle de 2023, nous avons remarqué une expansion continue de la ville vers la 

région côtière et vers le nord où se situe la zone touristique associée à la zone 

touristique Jerba-Zarzis. Dans cette période la surface bâtie a enregistré une 

augmentation de 20,91% passant de 33,91 km2 en 1999 à 41km2 en 2023 (Figure 8). La 

ville de Zarzis a enregistré une diminution de l’indice de circularité de 0,025 en 1999 { 

0,001 en 2023 (Tableau 12) confirmant une forme d’étalement excessif (l’indice se 

rapproche à zéro).  

 

Tableau 12. Evolution de l’Indice de circularité de la ville de Zarzis (Indice Belhedi) entre 1999 et 2023 
 

Année Surface (km2) Périmètre (Km) IC 

1999 33,91 129,96 0,025 

2023 41 227,47 0,001 

 
En 2023, à partir de son centre, le champ urbain de Zarzis s’étend { dix kilomètres 

au Nord de la ville, { six kilomètres vers l’Ouest et { trois kilomètres vers le Sud. 

À la lumière du résultat de traitement de trois images (1984, 1999 et 2023), nous 

remarquons que l’étalement urbain a pris la même tendance (Figure 9). Les barrières 

naturelles ont contrôlé la tendance d’étalement de la ville de Zarzis. L’étalement urbain 

se trouve bloqué du côté Sud par l’existence de sabkhat El Maleh, qui s’étend sur une 

superficie de 113,43 Km2 et les marécages (61,77kn2) et les salines (8,29 km2). En 

revanche, la topographie légèrement perchée du côté Nord a favorisé l’extension de la 

ville à la recherche des espaces épargnés de tous dangers liés aux inondations. 

La ville de Zarzis a enregistré en moins de 40 ans une dynamique spatiale au 

niveau des espaces bâtis passant de 18,51 km2 à 41 km2 avec un taux de croissance 

annuel de 3,11%. Les changements spatiaux ont été déterminés sur le deux périodes 

1984-1999 et 199-2023 par une analyse basée sur l’évaluation des changements 

intervenus au sein de la superficie des espaces bâtis par le calcul du taux moyen annuel 

d’expansion spatiale. Ce taux de changement se détermine selon la formule de Bernier 

(1992). Cette formule se présente comme suit :  
 

TC=  
          

(     )    ( )
      

Avec S1 : la surface d’une classe d’unité de surface { la date t1  

S2 : la superficie de la même classe d’unité de surface { la date t2 
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Ln : le logarithme népérien  

e : la base des logarithmes népériens(e =2,71828) 

Les valeurs positives désignent une "progression" et les valeurs négatives, une 

"régression". Les valeurs proches de zéro indiquent que la classe est "stable".  

 

Figure 8. La ville de Zarzis en 2023 
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Figure 9. Les étapes de l’étalement urbain de Zarzis entre 1984 et 2023 

 
Tableau 13. Superficies et taux de variation des espaces bâtis entre 1984, 1999 et 2023 

 

 

Unité   

Superficies (Ha) Taux d’évolution 

1984 1999 2023 
1984-1999 1999-2023 

TG TC TG TC 

Espaces 

bâtis  
1851 3391 4100 83,19 4,03 20,90 0,79 
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Figure 10. Classes des altitudes dans la délégation de Zarzis 

 
Les taux de changement (TC) (Tableau 13), montre une progression des 

superficies des espaces bâtis dans la ville de Zarzis. Pour la période 1984-1999, il existe 

une augmentation annuelle de 4,03%. Entre 1999 et 2023, la ville a enregistré un taux 

de changement annuel de 0,79%.  

La tendance d’étalement de la ville de Zarzis peut être favorisée par une situation 

géographique présentant un facteur spécifique de la croissance urbaine. Elle est 

avantagée par sa localisation { l’interface entre la mer et leur hinterland. La tendance  
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Figure 11. Classes des pentes dans la délégation de Zarzis 

 

d’expansion urbaine est expliquée aussi par deux autres facteurs naturels, qui sont 

l’altimétrie et la pente. L’altitude s’élève vers la zone septentrionale, en direction de l’Ile 

de Jerba, entre 20 et 70 mètres, et diminue vers le coté méridional de la ville (Figure 10). 

La topographie de Zarzis est globalement s’étend en partie sur la plaine de Jeffara, située 

au Sud-est de la Tunisie. La pente est La deuxième facteur naturel qui a contribué à la 

tendance de l’étalement urbain de Zarzis (Figure 11).    
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4. CONCLUSIONS            
 

La ville de Zarzis représente, aujourd’hui, une ville moyenne en transition urbaine. 

Elle est passée d’une société majoritairement rurale avant la période coloniale à une 

société urbaine actuellement. Elle se caractérise par une croissance urbaine importante 

et par une grande dynamique spatiale. Le facteur principal de cette dynamique semble 

être le rôle de l’Etat, la position géographique et les émigrations. De nombreuses 

personnes sont venues de s’y installer dans la ville de Zarzis depuis les années soixante 

du siècle dernier.  

Le positionnement de la ville de Zarzis au sein de la hiérarchie urbaine régionale 

témoigne des signes de changement progressif. Elle se trouve dès lors en situation de 

concurrence avec les autres villes voisines (l’ile de Jerba, Médenine, Ben Gardane). Cette 

concurrence est un élément perturbant la logique hiérarchique régionale. À l’issue de 

notre analyse du positionnement de la ville de Zarzis dans la hiérarchie urbaine et dans 

l’espace régionale, nous constatons une évolution différentielle des villes du 

gouvernorat de Médenine.  

La superficie des espaces bâtis s’étend, aujourd’hui, sur 41 km2, avec 7,19 

logements/ha, Zarzis représente l'une des zones urbaines les moins denses des villes 

dans le gouvernorat de Médenine. Les barrières naturelles (la sabkha, les marécages et 

les salines) et les caractéristiques topographiques (l’altitude et la pente) ont orienté la 

tendance de l’étalement urbain. Celui-ci, a pris deux orientations septentrionales : la 

principale s’est faite vers le Nord parallèlement au trait de la côte ; alors que 

l’orientation secondaire a suivi un axe orienté vers Nord-est en direction de l’Ile de 

Jerba.   
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